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Opération préventive de diagnostic (2017)
Emmanuel Barbier
NOTE DE L’ÉDITEUR
Organisme porteur de l’opération : Inrap
1 Le  développement  du  bourg  de  Beaulieu-sur-Dordogne  obéit  à  une  forme  de
déterminisme : il est situé dans une zone de confluence et d’échanges entre le Limousin
à l’ouest, la Xaintrie et l’Auvergne à l’est, le Quercy, au sud. Implanté sur la rive droite
de la plaine alluviale de la Dordogne, il occupe la partie convexe d’un méandre, juste en
amont d’un rétrécissement de la vallée, qui constitue une zone de franchissement de la
rivière. Cette situation favorable s’est traduite par l’émergence rapide d’un habitat et
d’activités économiques concentrés autour d’une puissante abbaye fondée en 855 par
l’archevêque de Bourges, Raoul, sur l’une de ses terres, Vellinus.
2 Face aux convoitises, le bourg monastique se dote d’une enceinte qui enclot un espace
de près de 3 ha. Vraisemblablement édifiée dès le XIIe s., la ville est dite « forte » en 1369
(Deloche  1859,  XLIV).  Trois  faubourgs  se  développent  au  cours  du  Moyen Âge  et
complètent la topographie urbaine du lieu qui se perçoit encore très nettement au sein
de la trame parcellaire actuelle.
3 Le diagnostic archéologique a été réalisé en amont d’un projet de construction d’une
maison  de  santé,  au  sein  d’un  espace  réputé  non  bâti  jusqu’à  la  fin  du  XIXe s.  à
l’exception d’une voirie qui traversait en partie les parcelles. Ces dernières jouxtent
toutefois l’emprise supposée du fossé qui ceinturait l’enceinte.
4 Dans ce cadre, trois tranchées de diagnostic ont été réalisées. Celles-ci ont révélé un
ensemble  de  vestiges  plus  denses  aux  abords  du  fossé  qui  ne  s’étendait  pas  dans
l’emprise du diagnostic. Ceux-ci sont apparus sous un abondant remblai lié tant à la
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réhabilitation  des  lieux  qui  suit  l’abandon  de  l’occupation  (courant  XVIe s.)  qu’à  la
restructuration plus récente du site aménagé en jardin en marge d’un couvent. Ce
contexte  a  limité  la  compréhension  de  certains  vestiges  dus  aux  profondeurs
importantes d’enfouissement.
5 Toutefois, deux types d’occupations ont pu être distinguées. Celles-ci se développent au
sein d’un secteur déjà terrassé, les niveaux d’occupation étant installés sur les niveaux
des  terrasses  alluviales.  Cette  première  campagne  de  travaux  supposée  peut  être
associée aux aménagements défensifs qui jouxtent le fossé (façonnage de l’escarpe ?) ou
à  une  simple  extraction  de  matériaux  argileux.  La  première  forme d’occupation  se
concentre aux abords de ce fossé d’enceinte ainsi  qu’à l’ouest de la parcelle où des
constructions attestent de la présence en marge du bourg d’ensembles bâtis, certains
espaces étant couverts de tuiles. Ainsi, des bâtiments semblent jouxter des espaces plus
ouverts mais non dénués d’aménagements (cours aux sols de galets, foyers, fosses). Des
constructions plus légères (sur poteaux et/ou piliers) complètent vraisemblablement
cet habitat qui paraît particulièrement dense mais limité dans le temps (XIVe-XVe s.).
Deux grandes phases d’occupation sont toutefois perceptibles.
6 En marge de cet espace (sud-est de la parcelle), un autre type d’occupation se distingue.
Il s’agit d’une grande fosse sommairement découverte (plus de 20 m2). Dotée d’un fond
plat  et  comblée  massivement avec  de  nombreux  rebuts  issus  de  l’encaissant,  une
utilisation  pour  une  extraction  de  matériaux  peut  être  envisagée.  Celle-ci  semble
contemporaine du reste du site.
7 Ce  diagnostic  a  donc  permis  de  révéler  un  ensemble  de  vestiges  inédits.  Les  trois
faubourgs connus de Beaulieu-sur-Dordogne ne se développaient par sur ces marges.
Or,  ces  vestiges  semblent  démontrer  la  présence  d’autres  faubourgs.  Il  semblerait
cependant que les guerres de religion aient eu raison de cet habitat dont l’ampleur et la
topographie mériteraient une attention particulière.
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